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1. Introduction
Le genre est un sujet auquel nous sommes sensibles car nous évoluons dans une société dans 
laquelle le statut des hommes et des femmes est encore inégal. Tout d’abord, étant nous-mêmes 
des femmes, nous nous sentons en premier lieu concernées. Ensuite, nous sommes en formation 
d’enseignantes et avons conscience que les apprentissages ont un impact sur le développement 
des enfants. Notre spécialisation dans les petits degrés (1-4H) nous apprend que la littérature de 
jeunesse  a  une  place  essentielle  dans  les  classes.  C’est  pourquoi,  nous  avons  la  volonté 
d’apporter à nos futurs élèves une vision plus actuelle et moins stéréotypée de la société. Nous 
nous demandons donc si l’utilisation de matériel plus adapté pourrait avoir une influence sur les 
représentations des élèves.
Afin  d’éveiller  les  enfants  à  la  thématique du genre,  nous avons  sélectionné des  ouvrages 
labellisés « égalité entre les genres ». Par l’utilisation de ces supports, nous voulons proposer 
des  histoires  mettant  en  scène  des  personnages  qui  incarnent  un  rôle  apportant  un  regard 
différent sur les activités des filles ou/et des garçons.
Il  est  intéressant  de réaliser  ce travail  en duo car les  pistes  de réflexion peuvent  être  plus  
enrichissantes grâce aux différents degrés dans lesquels nous travaillions. En effet, l’une d’entre 
nous réalise son stage dans une classe de 2H et l’autre dans une classe de 4H. 
Pour rendre la recherche possible malgré la différence d’âge de nos élèves, nous décidons de 
mener  les  mêmes  séquences  d’enseignement.  Celles-ci  sont  composées  de  la  lecture  d’un 
album,  suivie  d’une  discussion,  puis  d’une  activité.  Un  questionnaire  initial  ainsi  qu’un 
questionnaire final sont également mis en œuvre afin d’analyser une éventuelle évolution de 
leurs représentations.
Même si c'est un peu présomptueux, à travers la recherche expérimentale, nous avons comme 
intention de rendre les élèves conscients des discriminations de genre présentes dans le monde 
actuel et de les éveiller au fait que, quel que soit leur sexe, ils peuvent jouir des mêmes droits.
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1.1. Choix du sujet
„Quelle est  l’influence de la littérature enfantine sur les représentations du genre chez les  
élèves ?“  voici  une  question  qui  nous  semble  intéressante  à  aborder  dans  le  cadre  d'un 
mémoire professionnel. 
Les représentations des rôles et des rapports sociaux chez les élèves se développent dans leur 
quotidien et par conséquent, aussi dans le milieu scolaire. C'est un des lieux dans lesquels les 
injonctions sociales commencent à conformer les futurs citoyens dans certains schémas établis. 
Sachant  que  la  littérature  de  jeunesse  a  une  place  essentielle  dans  les  écoles,  nous  nous 
demandons quelle peut être l'influence de livres  attentifs aux rapports d'égalité de genre sur ces 
représentations.  
L'école est un des lieux de socialisation où les opinions morales ou/et intellectuelles se forment, 
par conséquent l'enseignant-e et l’environnement scolaire influencent souvent involontairement 
la libre-pensée des élèves. Notre entrée dans la vie professionnelle étant proche, nous aurons 
comme devoir de constituer une bibliothèque pour notre classe. Cette recherche nous permet de 
nous  confronter  aux problèmes  de  société  actuelle  et  de  voir  si  les  supports  éducatifs,  en 
l'occurrence les albums, sont adaptés à ces derniers. Notre volonté sera éventuellement de les 
intégrer dans nos classes et d'en faire usage.
Nous nous demandons donc si le fait de sensibiliser les enfants dès le plus jeune âge quant aux 
questions des rapports sociaux de sexe par le biais de la littérature enfantine, peut avoir un 
résultat positif sur leurs représentations des genres. C'est ainsi qu'une considération évolutive 
de la « déconstruction » des inégalités homme-femme pourrait se réaliser.
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1.2. Contexte
Dans  un  contexte  général  d’éducation  scolaire,  la  scolarisation  égalitaire  des  filles  et  des 
garçons est une réelle difficulté. En effet, des organisations telles que l’ONU (Organisation des 
Nations  Unies)  se  mobilisent  pour  la  promotion  de  la  formation  des  femmes.  Une  de  ses 
composantes ONU Femmes (Organisation des Nations Unies Femmes) a un objectif commun 
avec le PNUD (Programme des Nations Unies pour le Développement) « assurer l’éducation 
primaire 
pour  tous »  (http://www.undp.org/content/undp/fr/home/mdgoverview/mdg_goals/mdg2/, 
http://www.unwomen.org/fr/about-us/about-un-women/).  Malgré  la  volonté  de  ces 
organisations,  les données de la banque mondiale nous montrent, en 2011, que les enfants en 
âge de fréquenter l’école primaire qui ne sont pas scolarisés s’élèvent à  28'714’412,0 pour les 
garçons et 32'322'957,4 chez les filles. Ceci nous indique donc que la scolarisation pour les 
filles reste nettement inférieure à celle des garçons (3'608'545,4). L’organisation ONU Femmes, 
liée à l’égalité des sexes et à l’autonomisation des femmes doit encore prendre des dispositions 
pour rendre l’école plus accessible aux filles. 
Dans une société construite sur l’inégalité des sexes, la femme a toujours été discriminée et cela 
depuis  la  protohistoire,  période  précédant  l'apparition  de  l'écriture  (Ackermann, M.  et  al., 
2007). En effet, à cette époque, les hommes se sentant impuissants face à la maternité se sont 
trouvés une occupation pour se sentir valorisés au sein du groupe : la chasse. Cette position a 
perduré à travers le temps mais d’une autre manière : l’inégalité des rôles. Madame entretient 
l’espace  domestique  et  Monsieur  s’occupe  de  la  vie  professionnelle.  La  catégorisation  du 
monde en masculin-féminin est une réalité ancrée dans la société occidentale ; ce qui a amené 
des luttes pour l’émancipation des femmes. La pensée  féministe émerge au XVIIIème siècle 
avec Olympe de Gouges qui a rédigé la déclaration des droits de la femme et de la citoyenne. 
Les  mouvements  féministes  se  développent  au  XIXème  siècle ;  citons  entre  autres  les 
« sufragettes » qui se battaient pour le droit de  vote des femmes (France, Angleterre, Etats-
Unis,  Allemagne) ou encore plus récemment,  le  groupe contestataire  « Femen ».  Ces luttes 
féministes tentent de faire respecter le droit des femmes et l'égalité des sexes.
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Une discipline s’est aussi développée dès les années 1970, nommée « les études genre » (de 
l’anglais  gender  studies)  qui  interroge  la  signification  du  genre  dans  la  science  et  dans  la 
société,  le genre étant entendu comme le sexe social.  Le postulat sur lequel se fondent les 
études genre est le suivant : le sexe n’est pas seulement biologique, il est aussi un phénomène 
social.  C'est  dans  ce  domaine  que  notre  travail  s’inscrit ;  les  représentations  du  genre  des 
enfants en milieu scolaire ont donné lieu à d'autres recherches (Brugeilles, Cromer & Cromer, 
2002 ; Dafflon Novelle, 2006).
Comme Carole Brugeilles, Isabelle Cromer et Sylvie Cromer l’évoquent dans leur article « Les 
représentations du masculin et du féminin dans les albums illustrés ou comment la littérature 
enfantine contribue à élaborer le genre » (2002), les stéréotypes liés au sexe contenus dans les 
livres de jeunesse et les manuels scolaires ont été sous l'impulsion des féministes mis en cause 
dans  les  années  1970  comme source  de  maintien  et  de  renforcement  des  inégalités  entre 
hommes et femmes. De plus, comme il est mentionné dans le manuel « Femmes/Hommes dans 
le  monde »  (Peekaboo,  2005) :  « la  réalité  nous montre  que l’école (…) est  un  lieu  où  se 
construisent  et  se  renforcent  les  différences  entre  garçons  et  filles. »  (p.4).  C’est  pourquoi 
l’enseignant-e actuel-le a à disposition des moyens d’enseignement sensibles à la promotion de 
l’égalité.
En Suisse romande, les professionnels de l’éducation ont à disposition un répertoire d’activités 
accessibles, variées et permettant une approche valorisante de l’égalité entre les hommes et les 
femmes  grâce  à  l'outil  officiel :  « L'école  de  l'égalité »  (www.egalite.ch).  « Balayons  les 
clichés ! »  est  un outil  didactique qui contient essentiellement différentes activités pour un 
public de 5 à 12 ans ayant pour objectifs de questionner les clichés sexistes, de découvrir les 
différences entre filles et garçons, les droits, les rôles traditionnellement attribués aux filles ou 
aux garçons. Ce matériel se compose de différents supports tels que des livres, des albums de 
lecture,  des  outils  pédagogiques,  des  DVDs  ou  des  sites  internet  que  l’enseignant-e  peut 
consulter.  En France,  un  livret  pédagogique est  disponible  pour  les  enseignants  « Filles  et 
Garçons :  Cassons les clichés ».  Cet  ouvrage suggère des séquences d’enseignement et  une 
bibliographie riche proposant des « albums qui cassent les clichés ». Le site www.lab-elle.org 
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est une association créée en 2006 en Suisse romande proposant des livres qui permettent aux 
lecteurs-trices de faire des choix qui ne soient pas dictés par les stéréotypes de genre. Cette 
association estime important de ne pas figer les représentations d’hommes et de femmes mais 
de permettre aux enfants de développer leur personnalité, d’exprimer leur potentiel librement et 
de permettre aux garçons comme aux filles de s’identifier aux personnages de leur propre sexe 
pour permettre une estime de soi valorisante. 
Ces outils didactiques sont utiles pour permettre aux professionnels de l’éducation de modifier 
les attitudes et les représentations des élèves face à l’inégalité des genres.   
D'un  point  de  vue  légal,  la  conférence  des  directeurs  cantonaux  de  l'instruction  publique 
(CDIP) a publié  un rapport visant  à  mettre  en place des recommandations afin  d'instaurer 
l'équité  entre  hommes  et  femmes  dans  les  systèmes  éducatifs  (http://www.skbf-
csre.ch/information/publikation/tb10_csre.pdf ). 
De plus, la constitution fédéral de la Confédération suisse établit en particulier dans l'article 8 
alinéa 3 sur l'égalité des hommes et des femmes : 
« L'homme et la femme sont égaux en droit. La loi pourvoit à l'égalité de droit et de fait, en 
particulier dans les domaines de la famille,  de la formation et du travail.  L'homme et la  
femme  ont  droit  à  un  salaire  égal  pour  un  travail  de  valeur  égale » 
(http://www.admin.ch/opc/fr/classified-compilation/19995395/index.html).
Pour terminer, le plan d'étude romand (PER) propose l'égalité comme apprentissage pour 
les  élèves  du  cycle  1,  dans  les  commentaires  généraux  pour  la  Formation  générale 
( http://www.plandetudes.ch/fg/cg1  ).
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1.3. Question de recherche
La littérature enfantine a-t-elle une influence sur les représentations du genre chez les enfants 
en milieu scolaire ?
Les livres pour enfants sont très importants dans l’apprentissage de la lecture, de l’écriture, de 
la réflexion philosophique, de valeurs et de la morale. Par les textes ou les images, les élèves 
peuvent s’identifier  à un univers qui leur est  souvent présenté d’une manière traditionnelle. 
C’est-à-dire que le rôle de l’homme ou de la femme est identifiable selon des attributs, un 
comportement  ou  un  statut  stéréotypés.  L’école  est  un  lieu  qui  doit  éduquer  à  des 
apprentissages fondamentaux et qui doit aussi être attentive aux apprentissages transversaux 
tels que l’égalité. L’enseignant-e doit être vigilant-e face aux normes de genre intériorisées et à 
la contribution qu’il peut avoir quant à la reproduction de ces normes.
Par cette question, nous cherchons à observer à l'aide d'un échantillon d'élèves de deux classes 
l’état des représentations du genre puis mesurer si la lecture d’albums proposant une réflexion 
égalitaire des garçons ou des filles ont une influence notable sur celles-ci.
1.4. Hypothèse
Nous  postulons  que  les  aventures  choisies  pour  leur  respect  des  genres  et  lues  en  classe 
modifieront les représentations des élèves et diminueront certains stéréotypes.
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2. Cadre théorique
2.1. Concepts clés
Les concept-clés sont tout d'abord définis selon nos représentations puis définis grâce à 
des ouvrages spécialisés pour enfin être confrontés au constat de différents chercheurs.
2.1.1. Littérature de jeunesse
La littérature  de jeunesse  comprend différents  types  de  livres  destinés  aux enfants  et 
adolescents pour une approche ludique ou pédagogique. Ils sont présents autant dans les 
bibliothèques familiales que scolaires.
Ensemble des productions  destinées aux enfants et aux jeunes qui vont du roman à 
la bande dessinée en passant par la presse, l'abécédaire, le conte, la fable, la légende,  
le roman, etc. à l'exclusion des manuels scolaires. C'est un genre littéraire. (...) la 
littérature de jeunesse promeut les idées et les valeurs et les morales et s'insère dans 
le corpus de la pédagogie (Legendre, 2005, p.842).
« La littérature de jeunesse (...) regroupe des albums illustrés (...) » (Durand-Prinborgne, 
Hassenforder, De Singly, 2005, p.594).
Lors de notre recherche,  nos avons utilisé  comme support uniquement les albums de 
jeunesse définis de cette manière :
Les albums sont  de format  généralement  assez  grands,  ils  sont  abondamment  et 
clairement illustrés. (...) La plupart ont des trames narratives simples, parfois presque 
inexistantes et l'album, dans ce cas, se contente d'offrir des images suivies à regarder, 
autour desquelles peuvent être improvisées de courtes histoires (Arenilla, Rolland, 
Roussel, Gossot, 2007, p.214).
(…) Les albums visent  certes à familiariser  l’enfant avec l’écrit,  à  le distraire, à  
stimuler son imagination, mais surtout à accompagner la découverte du monde, du 
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corps  et  des  émotions,  des  relations  familiales  et  avec  autrui,  à  encourager 
l’apprentissage des valeurs, en un mot à favoriser la socialisation et l’intériorisation 
des normes. (Brugeilles, Cromer & Cromer, 2002,  p.264).
Brugeilles, Cromer & Cromer (2002) nous renseignent sur le fait que « dès la naissance, 
le  nourrisson est  doté  de  livres  – livres  d’images,  en tissu,  en plastique,  en  carton » 
(p.263). C’est donc dès très jeune que les enfants se familiarisent avec la littérature. La 
littérature de jeunesse est, dans notre recherche, surtout composée d'albums illustrés, et 
pouvant avoir une influence sur l’évolution des représentations de l’enfant :
L’album a ainsi un rôle initiatique de premier ordre : premier livre, il répond à la 
quête de sens de l’action humaine. Des images, un texte bref, un récit schématique, 
une  fonction  d’apprentissage,  un  lectorat  très  jeune :  dans  ce  genre  littéraire,  le 
personnage prend une dimension remarquable, (…) et incarnation par excellence des 
représentations du genre. (Brugeilles, Cromer & Cromer, 2002, p.265). 
Dafflon Novelle (2006, p. 303) nous dit que les histoires proposent des représentations du 
monde aux enfants, intéressantes à examiner sous l'angle du genre et que c'est un moyen 
d'accès  à  la  culture  ainsi  qu'un  support  de  socialisation  mais  que  l'influence  de  ces 
supports est comme un vecteur de représentations stéréotypées à propos des deux sexes.
Elle ajoute que les livres occupent une place de choix dans les espaces de vie enfantine 
des écoles (p.304). En effet,  les classes sont pour la plupart  et  surtout dans les petits 
degrés, pourvues d'un coin bibliothèque. L'apprentissage de la lecture et du français est 
réalisé grâce à cet outil. Mais les professionnel-le-s de l'enfance qui l'utilisent, ne sont pas 
forcément conscient-e-s des asymétries intersexes, qui y sont véhiculées, au niveau du 
genre. « Les enfants apprennent (...) à l'aide du livre. » (p.304). C'est donc grâce à cet 
objet que les enfants accèdent aux représentations du masculin et du féminin (p. 304) ; 
grâce à un support qui est  vecteur  de valeurs.  (Burgeilles,  Cromer & Cromer, 2002 ; 
Dafflon Novelle, 2002b, Ferrez & Dafflon Novelle, 2003). Pour terminer, nous pouvons 
dire que c'est en partie, à travers ces représentations, que les enfants vont acquérir des 
connaissances sexuées sur le monde qui les entoure (p. 304). Ce que nous confirme cet 
extrait tiré de la recherche de Brugeilles, Cromer & Cromer (2002) :
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(…) Si l’on accepte l’hypothèse que le sexe est la première catégorisation sociale, la 
question  centrale,  quoique  rarement  explicitée,  est  donc  bien  celle  des  identités 
sexuées,  de  la  différence  des  sexes,  des  rapports  sociaux de  sexe.  Cela  est  tout 
particulièrement  vrai  pour  les  albums  illustrés,  omniprésents  dès  la  naissance, 
supports  privilégiés  du  processus  d’acquisition  des  modèles  sexués  socialement 
acceptables, et par la même de la hiérarchie sociale. (p. 264).
Comme définition  principale  de  notre  travail,  nous  retenons  la  définition  de  Arenilla 
Rolland,  Roussel,  Gossot, (2007)  « les  albums  sont  (...)  abondamment  et  clairement 
illustrés. La plupart ont des trames narratives simples (...) ». Et nous accompagnons ceci 
d'une partie de l'explication suivante (Brugeilles, Cromer & Cromer, 2002, p. 264) : les 
albums  ont  pour  but  de  familiariser  l'enfant  avec  l'écrit  et  surtout  de  l'encourager  à 
l'apprentissage des valeurs, à l'intériorisation des normes et à la socialisation.
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2.1.2. Genre
Le mot genre ou sexe social est la catégorisation des humains en deux groupes selon leur 
sexe.  En  Occident,  c'est  un  des  moyens  pour  les  femmes  de  revendiquer  une  place 
égalitaire  à  celles  des  hommes.  Il  se  différencie  du  sexe  biologique  qui  définit  une 
différence biologique.
L'utilisation du terme « genre » comme traduction  du mot  anglais  « gender » est 
récente (...). Le mot « sexe » se réfère aux différences biologiques entre mâles et 
femelles,  à  la  différence  visible  entre  leurs  organes  génitaux  et  à  la  différence 
corrélative entre leurs fonctions procréatives. Le « genre », par contre, est un terme 
qui renvoie à la culture : il se réfère à la classification sociale au « masculin » et 
« féminin » (Akoun, & Ansart, 1999, p. 240).
Indissociable des mouvements de libération des femmes des années 1960-1970, les 
études consacrées aux femmes, « études féministes » ou encore « women's studies » 
avaient  pour  but  de  dénoncer  les  inégalités  de  traitement  dont  celles-ci  étaient 
victimes dans la  plupart  des  domaines  de  la  vie  sociale  (accès  aux études  et  au 
travail, maîtrise de son corps, charges parentales et domestiques, etc.). » (Akoun & 
Ansart,1999, p. 355).
« Sexe est un mot qui fait référence aux différences biologiques entre mâles et femelles 
(…) Genre est un terme qui renvoie à la culture : il concerne la classification sociale en 
masculin et féminin. » (Oakley, 1972, p. 16 cité par Brugeilles, Cromer & Cromer, 2002, 
p. 262).
« La  psychologie  sociale  entend  par  stéréotype  de  sexe  cet  ensemble  de  traits  et  de 
caractères que l'on attribue automatiquement d'une manière générale rigide aux membres 
d'une catégorie sociale, ici les hommes et les femmes, les garçons et les filles. Elle montre 
aussi  que  conformément  aux  lois  qui  caractérisent  les  groupes  sociaux  inégaux,  ces 
stéréotypes  ont  un  caractère  asymétrique,  valorisant  le  groupe  dominant  (masculin) 
dévalorisant le groupe dominé (féminin) » (Mosconi, 2003, citée par Le Prévost, 2009, p. 
17). C'est ainsi que, Le Prévost, dans son article « Genre et pratiques enseignantes », nous 
dit  que  la  notion  de  genre  est  apparue  dans  les  années  70  aux  USA.  Le  « sexe 
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biologique » a été pensé à travers un système social instaurant des comportements et des 
schémas de pensée, attribués à la naissance selon notre appartenance fille ou garçon. Le 
genre est le résultat d'ordres sociaux auxquels « on se soumet totalement ou en partie, 
avec plus ou moins de liberté selon les époques, les pays, l’éducation que l’on a reçue ou 
suivant la spécificité de nos histoires individuelles » (p. 7). 
En France, il existe une prise de distance par rapport à l'idéologie patriarcale et familiale 
dès la fin des années 70 avec l'arrivée des chercheuses dans l'institution universitaire qui 
s’intéressent désormais au paramètre sexe dans les recherches sur les inégalités sociales. 
Les  pays  anglo-saxons  les  devancent  depuis  le  début  des  années  60 ;  en  effet  les 
universités avec les « women studies »,  se  penchent  sur  le  sujet  (Petrovic,  2004/b,  p. 
157).
Pour le petit enfant, la découverte des sexes biologiques commence entre 16 et 21 mois 
(Mahler, 1968, p. 153) ; il prend ensuite conscience de son identité sexuée entre 5 et 7 ans 
(Dafflon  Novelle,  2006,  p.  316)  puis  se  corrobore  au  genre  qui  correspond  au  vécu 
psychologique  mais  qui  est  à  différencier  du  sexe  biologique  dont  il  n'est  pas  la 
conséquence  nécessaire  (Stoller,  1968/1985,  p.  154).  Nous  pouvons  ajouter,  grâce  à 
l'analyse de Dafflon Novelle, que :
Les livres pour enfants donnent une représentation stéréotypée et rigide de la société,  
sans tenir compte de son évolution, tout au moins concernant le rôle de la femme et 
que ceci n'est pas sans conséquence. En effet, les enfants comprennent seulement 
vers 5-7 ans que le sexe d'un individu est biologique. Avant cet âge, les enfants sont 
convaincus que l'on est un garçon ou une fille en fonction de ses comportements,  
attitudes, apparences, etc. Aussi vont-ils accorder une attention particulière à leur  
environnement social pour essayer de décrypter, déduire ce qui relève de chaque sexe 
(p. 316).
Le Prévost précise que ce sont les injonctions sociales qui, dès l'enfance, nous incitent à  
nous conformer à des comportements et des schémas de pensée selon ce que l'on nous a 
désigné comme fille ou comme garçon à la naissance (bicatégorisation de sexe). C'est 
donc à travers un processus social que des hommes et des femmes sont fabriqués à travers 
les sphères de la société ainsi que de temps. L'école fait donc partie de ce processus et le 
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constat est que les filles et les garçons ne connaissent pas la même scolarisation, la même 
éducation et le même parcours (Vouillot,  2001, cité par Petrovic, 2004/b,  p.  171) qui 
participent à élaborer une construction sociale de sexe inégalitaire.
Comme définition  conceptuelle,  nous  choisissons  les  définitions  de  Akoun  & Ansart 
(1999, p. 240) et celle de Oakley (1972, p. 16 cité par Brugeilles, Cromer & Cromer, 
2002,  p.  262).Le  genre  est  une  traduction  du  mot  anglais  « gender »  ce  terme  fait 
référence à la culture, contrairement au sexe qui lui, renvoie aux différences biologiques 
entre mâles et femelles, soit à la classification sociale en masculin et féminin.
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2.1.3. Représentations
Les représentations, selon notre définition personnelle, sont avant tout l'image que l'on se 
fait  du monde qui nous entoure construite sur des expériences vues et  vécues par un 
individu.  Pour  construire  une  représentation,  des  éléments  individuels  et  collectifs 
interviennent. On peut observer des éléments affectifs, mentaux et sociaux. C'est-à-dire 
qu'une  représentation  ne  se  construit  jamais  d'elle-même  mais  elle  prend  en  compte 
l'environnement dans lequel la personne vit, la société et la culture. De plus, le mental de 
la  personne  intervient  aussi  et  c'est  par  les  interactions  entre  individus  que  les 
représentations peuvent changer.
Nous  avons  choisi  d'analyser  les  représentations  liées  au  concept  de  genre  dans  la 
littérature de jeunesse.
(...)  c'est  l'idée  qu'un  individu  se  fait  d'une  réalité  complexe  à  partir  d'éléments 
relevant de son expérience, de la transaction sociale, de ses propres souvenirs ou 
fantasmes. Individuelle comme contenu de la pensée, lorsqu'elle émerge à la claire 
conscience, une même représentation est la plupart du temps partagée par un grand 
nombre d'individus, appartenant aux mêmes époques, aux mêmes catégories sociales, 
aux  mêmes  classes  d'âge.  On  peut  alors  parler  de  « représentations  collectives». 
(Arenilla Rolland, Roussel, Gossot, 2007, p. 289).
« A l'aube du XIXème siècle, la représentation donnée de la femme dans les albums 
illustrés pour enfant  n'a guère évolué :  la mère est  mise en scène dans la sphère 
privée,  n'exerce  pas  ou  très  rarement  une  activité  professionnelle  rémunérée, 
s'occupe des tâches domestiques et autres devoirs parentaux (...)  les femmes sans 
enfants sont représentées dans des activités variées et stéréotypées (...). A l'opposé, il  
y a une évolution sociologique du rôle du père, puisqu'en plus d'avoir une occupation 
professionnelle  variée  et  valorisée  les  papas  sont  maintenant  illustrés  dans  des 
activités sympathiques (...) avec des enfants. » (Dafflon Novelle, 2006, p. 314). 
La  comparaison  entre  la  réalité  et  les  représentations  transmises  par  les  albums 
illustrés pour enfants souligne que du côté privé, la répartition non égalitaire des 
tâches entre les hommes et les femmes au sein du foyer correspond plutôt bien à ce 
qui est décrit dans les albums illustrés (Brugeilles, Cromer & Cromer, 2002, p. 314).
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« L'école n'est pas hermétique aux valeurs et aux moeurs de notre société, elle ne 
représente pas un îlot de neutralité au sein de la normativité sociale, mais est, comme 
les médias, la famille, l'économie, la politique ou le monde du travail, traversée par 
une séparation des compétences et des rôles selon le sexe. » (Petrovic, 2004/b, p. 
154).
Dès la naissance, l’ « environnement (de l’enfant) est défini en fonction du sexe assigné à 
la naissance : jouets, jeux, activités d’apprentissages, interactions, pratiques éducatives, 
etc., sont autant de modalités par lesquelles les partenaires de l’enfant vont interagir avec 
lui et lui signifier son appartenance groupale. » (Rouyer & Zaouche-Gaudron, 2006, p. 
27). Ainsi les représentations de l’enfant sont « biaisées » dès le début de son histoire, 
puisqu’il est dans l’obligation d’accorder sa pensée pour comprendre qu’il fait partie d’un 
groupe soit masculin soit féminin. 
« (…)  A l’aube  de  la  vie,  les  filles  et  les  garçons  sont  perçus  par  leur  entourage 
différemment, même s’ils ont le même poids et la même taille : les garçons sont grands, 
ont les traits marqués, alors que les filles sont petites, belles, mignonnes, gentilles et ont 
les traits fins » (Rubin, Provenzano & Luria, 1974)  cité par Rouyer & Zaouche-Gaudron 
(2006, pp. 28-29). Les représentations des individus sont donc bel et bien ancrées. En 
sachant mais en étant incapable de reconnaître s’il s’agit d’une fille ou d’un garçon, le 
comportement des individus change face à l’enfant.  Cet exemple appuie donc le fait que 
depuis  tout  petit,  nos  représentations  sont  conditionnées  par  notre  environnement  et 
qu’elles ne sont pas « neutres ». 
Notre travail porte sur des éléments de la définition de Arenilla Rolland, Roussel, Gossot, 
(2007),  de  Petrovic,  (2004/b)  et  de  Rouyer,  &  Zaouche-Gaudron,  (2006).  « Les 
représentations sont définies par les partenaires dès la naissance de l'enfant en fonction de 
son sexe. C'est l'idée qu'un individu se fait d'une réalité complexe, à partir d'éléments 
relevant  de  son  expérience,  de  la  transaction  sociale,  de  ses  propres  souvenirs  ou 
fantasmes. » (Arenilla Rolland, Roussel, Gossot, 2007, p. 289). 
L'école, comme les médias, la famille, l'économie, la politique ou le monde du travail  
n'est  pas  hermétique  aux  valeurs  et  aux  moeurs  de  notre  société  et  véhicule  des 
stéréotypes qui modifient ou renforcent les représentations.
Jennifer Mutrux et Golda Kanapin Juin 2013 16
L'influence de la littérature de jeunesse sur les représentations du genre homme/femme chez les élèves
2.2 Etat de la littérature
Nous souhaitons ajouter des données essentielles pour une meilleure compréhension de la 
réflexion proposée. En effet, les concepts cités ci-avant permettent de comprendre le sujet 
de notre questionnement et les explications ci-dessous le complètent.
Pour commencer, nous avons relevé un processus mis en place par tous les enseignant-e-
s : le curriculum qui est l'organisation des activités enseignement- apprentissage. Dans ce 
cas-ci, nous allons nous attarder sur le [curriculum caché].
Le  curriculum  caché  est  une subjectivité  des  structures  mentales,  enfouie  dans  des 
histoires personnelles, transmis de façon involontaire et par un mécanisme invisible par 
les  acteurs-trices  du  système scolaire  (Duru-Bellat,  1989,  1994,  1998a,  p.  161).  Une 
socialisation différenciée des filles et des garçons, dès les plus petites classes, instaure les 
bases d'une inégalité future, ceci par des apprentissages sociaux, des transmissions de 
modèles,  de représentations,  de comportements,  de rôles,  de valeurs,  de positions qui 
s'apprennent  et  remanient  les  identités  de  sexe,  liées  aux  rapports  sociaux  de  sexe 
(Mosconi, 1999, citée par Petrovic 2004/b, p. 161). Le curriculum caché est transversal 
dans  notre  société  et  à  fortiori  au  sein  de  l’école ;  par  conséquent,  il  participe  à  la 
reproduction des rapports sociaux de sexes.
Ensuite, attardons-nous sur l'institution : l'école. L'école n'offre pas la même éducation 
aux filles et aux garçons. Cette « différence » d'orientation existe et se traduit en terme 
d'inégalités  sociales  et  professionnelles.  La  psychologie  sociale  explique  que  les 
stéréotypes ont bien des effets sur les performances des élèves, ce qui expliquerait  le 
hiatus  présent  entre  la  meilleure  réussite  des  filles  et  sa  non-rentabilisation  en  terme 
d'orientation, puis d'emploi.  (Petrovic, 2004/b, p. 160). Vouillot, propose de s'interroger 
sur la mixité en disant qu'il est vrai que les filles et les garçons ne connaissent pas la 
même scolarisation, la même éducation et le même parcours. Mais que la situation de 
mixité offre le moyen de modifier les rapports sociaux de sexe. Il s'agit donc de passer  
d'une mixité non-pensée à une mixité réfléchie (Vouillot, 2001, cité par Petrovic, 2004/b, 
p. 171).
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Dans le cadre des recherches visant à faire prendre conscience des stéréotypes de genre, 
une méthode d'animation a été expérimentée. Elle n'a pas été réalisée avec une méthode 
telle que la nôtre (support didactique) mais elle s'inscrit également dans le travail sur des 
représentations. La recherche est menée avec des adolescents par le biais d'une pièce de 
théâtre (Marro, 1998, 1999, 2001). Le constat effectué est  que les élèves sont prêts à 
admettre  un  changement  pour  les  autres,  mais  ne  conçoivent  pas  de  s'y  conformer 
eux/elles-mêmes, peut-être en raison de leur conscience des difficultés inhérentes à un 
choix qui va à l'encontre de la norme sociale (Petrovic 2004/b, p. 170). Il n'y a donc pas 
de modification radicale des représentations mais une prise de conscience.
Le travail que nous avons mené pourrait s'inscrire dans cette émergence des recherches 
qui ont comme objet l'évaluation des innovations pédagogiques sur les rapports sociaux 
de sexe, mais « ce sont essentiellement des initiatives isolées. Il n'existe pas pour l'instant 
de programme de grande envergure qui permettrait une évaluation d'une éducation non 
sexiste. Des initiatives originales visent à rendre plus égalitaire la situation de mixité. » 
(Petrovic, 2004/b, p. 169).
En effet, en France, les résultats de recherches ne contribuent pas à changer les pratiques 
au sein de l'IUFM (institut de formation des maîtres). Une formation sur les rapports 
sociaux  de  sexe  n'est  pas  obligatoire  dans  le  système  mais  cette  formation  reste 
optionnelle et ne doit son existence qu'à un travail militant. (Petrovic, 2004/b, p. 171). En 
Suisse,  à la HEP VD (Haute école pédagogique du canton de Vaud) un séminaire est 
obligatoire sur le genre, cette réflexion imposée aux futurs enseignants contribuera-t-elle 
à une prise de conscience des enseignants quant à leur participation à la reproduction 
sociale inégalitaire ?
Quoiqu'il  en  soit,  selon  le  point  de  vue  de  Petrovic  (2004/b,  p.  172)  « ce  sont  les 
présupposés idéologiques qui sous-tendent cette démarche de recherche sur les inégalités. 
L'objectif  n'est  pas  de  supprimer les  différences  mais  montre  une volonté  de  fin des 
inégalités qui régissent les destinées individuelles des filles et des garçons. » En d'autres 
termes, l'égalité est envisageable grâce à des luttes individuelles .
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3. Démarche de recherche
Notre recherche se déroule dans une classe de 2H et une classe de 4H. La recherche est 
effectuée de la même manière avec deux échantillons. Nous avons choisi neuf élèves dans 
chacune des classes.
3.1. Profil de la classe 
La classe de 2H est à Nyon dans un quartier populaire. Les élèves composant l'échantillon 
sont pour la plupart peu autonomes. Certains rencontrent des difficultés de concentration 
et d'attention.
La classe de 4H est à Grandson, la plupart des élèves viennent des villages alentours. Ils  
sont autonomes et intéressés par les apprentissages.
Le stage est  une contrainte  importante dans  cette  recherche car nous n’avions pas  la 
classe  à  notre  entière  disposition ;  nous  devions  collaborer  avec  les  praticien-ne-s 
formateurs.
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3.2. Choix des histoires
Notre thématique étant « l’influence de la littérature enfantine sur les représentations du 
genre chez les élèves », nous avons décidé de lire différentes histoires. Nous recherchions 
des histoires dans lesquelles la fille a un rôle actif, volontaire et valorisant. Dans le cadre 
de la HEP VD et lors de nos stages, nous avons consulté la bibliothèque des enseignant-e-
s. Nous avons remarqué que les lectures proposées aux élèves étaient encore souvent des 
histoires qui véhiculaient des images ne favorisant pas la mixité des rôles et des valeurs.  
Nous avons donc choisi trois albums illustrés qui ont le sigle Lab-elle :
-Lesaffre, L. (2010). Je veux un zizi. Vincennes : Talents Hauts. 
-Munsch, R. & Martchenko, M. (2005).  La princesse et le dragon.  Vincennes :  Talents 
Hauts. 
-Ross, T. & Oram, H. (2007). Bijou casse-cou. Vincennes :Talents Hauts.
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3.3. Intérêt des livres
1) Je veux un zizi ! 
Cette  histoire  est  une  interaction  entre  une  fillette  et  un  petit  garçon.  La  petite  fille 
aimerait parfois être un garçon pour avoir la possibilité de faire des activités de garçon. 
Le garçonnet quant à lui, la contredit en lui disant que lui aussi aimerait parfois être une 
fille pour se retrouver dans des situations à connotation féminine.
L’intérêt de ce livre est une remise en question au sujet des activités qui pourraient être 
interprétées  comme  typiquement  féminines  ou  masculines.  Les  enfants  peuvent 
comprendre par là que nous sommes tous capables de réaliser n’importe quelle tâche quel 
que soit notre sexe.
2) Bijou Casse-cou 
Une petite  fille  est  élevée  par  ses  parents  comme une  princesse.  Ils  désirent  qu’elle 
épouse  plus  tard un homme riche.  Ne supportant  pas  cette  idée,  elle  décide  de  faire 
différentes bêtises afin d’échapper à son sort et de prouver à ses parents qu’elle a d’autres 
attentes.
L’intérêt pour les enfants est de leur montrer que les petites filles ne sont pas forcées 
d’être des princesses de contes pour être heureuses, qu’elles peuvent être indépendantes 
et choisir leur place.
3) La princesse et le dragon
C’est  l’histoire  d’une princesse qui  doit  aller  libérer  son prince pris  au piège  par  un 
dragon. Arrivée à sa destination, le prince reproche à la princesse d’être mal habillée, mal 
coiffée et de sentir mauvais. Fière, elle préfère s’en aller seule.
L’intérêt pédagogique est de mettre en avant que la fille peut passer outre sa passivité et 
essayer d’agir sur son destin.
Effectivement,  nous  avons  conscience  que  ces  livres  sont  plus  attentifs  au  potentiel 
féminin.   Mais  par  ce  biais,  ils  nous permettent  de travailler  sur  le  genre homme et 
femme. Ce que nous pourrons constater avec le déroulement de notre recherche. 
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3.4. Public
Nous avons réalisé notre recherche dans deux classes. Pour des raisons d'organisation, 
(temps  à  disposition  donné  par  les  praticien-ne-s  formateur-trice-s)  et  de  gestion  de 
classe, seuls neuf élèves,  sept garçons et deux filles, étaient présents en classe l'après-
midi  dans  la  classe  d'enfantine.  Par  conséquent,  le  public  choisi  dans  la  classe  4H 
découlait de ces contraintes. L'échantillon était donc identique dans les deux classes.
3.5. Méthode de recherche et justification méthodologique
Nous avons élaboré un questionnaire initial que nous avons présenté au commencement 
de  notre  recherche  afin  de  constater  l’état  des  représentations  de  nos  élèves.  Ce 
questionnaire a été mis au point avec des images tirées des ouvrages que nous avons lus 
aux élèves.  Cette démarche a été élaborée dans le  but de permettre aux élèves d'être 
confrontés  à  leurs  présupposés  genrés.  Les  élèves  disposaient  de treize images  qu’ils 
devaient  placer  en  deux  catégories,  filles  et  garçons.  Chaque  élève  travaillait 
individuellement.
Pour  la  suite  de  notre  démarche,  nous  avons  mené  trois  séquences  d’enseignement. 
Celles-ci  se  déroulaient  de  la  manière  suivante :  une  lecture,  une  discussion  et  une 
activité.
Pour la fin de notre recherche, nous avons mis au point un questionnaire final. Celui-ci 
était également imagé non pas avec des personnages de l’histoire mais avec onze dessins 
de chats identiques et neutres (sans indice stéréotypé, par exemple, cils, lunettes, chapeau,
…)  représentés  dans  des  situations  qui  ont  un  rapport  aux  rôles  dits  féminins  ou 
masculins. Les onze objets choisis sont le marteau, le balai, le gâteau, la cigarette, le 
bébé, l’ours en peluche et le ballon de foot, la planche à roulettes, la robe, le short et le 
tee-shirt, le tablier et l’un des chats était complètement neutre. Nous avons explicité ces 
éléments avant de débuter l’exercice afin d’éviter toute confusion. Les élèves devaient à 
nouveau les classer selon les deux catégories dites précédemment, soit garçons et filles.
Lors des questionnaires initiaux et finaux, nous n’avons utilisé ni symbole ni couleur pour 
définir  les catégories pour ne pas influencer les élèves. Nous avons décidé d’imposer 
deux espaces distincts en terme de masculin et féminin pour classer les images. Ceci dans 
le but de découvrir les représentations stéréotypées des élèves. Néanmoins, si les élèves 
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rencontraient une difficulté de classement, ils étaient autorisés à placer l’image au centre 
(ceci indiquant que les hommes et les femmes peuvent accomplir cette activité), mais 
uniquement si l’idée venait d’eux-mêmes.
Ils faisaient cet exercice de manière individuelle pour ne pas être influencés par le groupe.
Nous avons entrepris  notre  recherche de manière à ce que les élèves,  au moment du 
questionnaire initial, n'aient pas connaissance du thème que nous allions leur proposer. Ils 
ne savaient donc pas que nous voulions connaître leurs représentations au sujet des rôles 
ou  attributs  généralement  destinés  aux  hommes  ou  aux  femmes.  Puis,  au  terme  des 
différentes  séquences  d'enseignement,  nous  leur  avons  à  nouveau posé  des  questions 
similaires afin  de découvrir si leurs discours avaient évolué grâce à la lecture de trois 
histoires. 
Pour l'analyse de nos résultats, nous nous basons uniquement sur les réponses que les 
élèves nous ont données.
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3.6. Déroulement des séquences  d’enseignement
Séquences Albums Discussions Activités
1 - - Questionnaire initial :
Sélection des illustrations des albums à 
faire classer par les élèves.
2 Je  veux  un 
zizi
Lecture  en 
collectif.
1.Êtes-vous d’accord avec cette histoire ?
2.Est-ce que c’est vrai que tout ce que la petite fille  ou le 
petit garçon voudraient faire, ils ne peuvent pas le faire parce 
qu’ils ne sont pas du bon genre ?
3.Est-ce que les filles vous faites des choses de garçons et est-
ce que les garçons vous faites des choses de filles ?
4.Est-ce  que  vous  pensez  qu’il  y  des  choses  ou  activités 
réservées aux garçons ou aux filles ?
5.Est-ce qu’il y a des choses que vous n’osez pas faire parce 
que vous avez peur qu’on se moque de vous ?
Cette  activité  est  tirée  du  site  
www.egalite.ch «  Que font les papas,  
que font les mamans ? ». Elle consistait  
à  découper  et  à  placer  des  vignette  
représentant un homme une femme en  
train de réaliser une activité dans une 
pièce  de  la  maison.  Les  différentes  
activités  étaient :  passer  l’aspirateur, 
faire  la  cuisine,  lire  le  journal,  
regarder la télévision.
3 La 
princesse et  
le dragon
Lecture  en 
collectif.
1.Que pensez-vous de cette histoire ?
2.Comment trouvez-vous la princesse/le prince ?
Les filles :
3.Qu’auriez-vous fait à la place de la princesse ?
Les garçons :
4.Qu’auriez-vous fait à la place du prince ?
5.Quelles qualités la princesse a-t-elle ?
6.Que pensez-vous de la réaction du prince ?
Conclusion :
7.Est-ce que les filles, vous iriez sauver votre amoureux s’il 
est en danger ?
8.Est-ce que les garçons, vous iriez sauver votre amoureuse ?
Résumer  le  film  « Mulan »  par  oral.  
Visionnnage  du  clip  de  la  chanson 
« Une belle fille à aimer ».
Discussion  autour  des  paroles 




Lecture  en 
collectif.
1.Qui pense qu'il ou elle est casse-cou ?
2.Pourquoi, que faites-vous ?
3.Est-ce que vous pensez que Bijou a raison de faire tout ça 
pour ne pas devenir ce que ses parents veulent ou attendent 
d'elle ?
Les filles :
4.Est-ce que vous feriez pareil à sa place ou vous aimeriez 
bien être très très belles et épouser un prince qui s'occuperait 
de vous ?
5.Est-ce que vous aimeriez travailler, faire des « aventures » 
ou trouver un mari qui s'occupe de vous ?
Les garçons :
6.Est-ce qu’il y a des fois, des choses que vous ne faites pas 
parce que vous pensez qu’elles sont réservées aux filles ou 
aux garçons ? Quoi ?
7....ou est-ce que vous jouez/faites à tout ce que vous avez 
envie  ?  (p.ex.  :  jeux  de  poupées,  dinettes,  lego,  voitures, 
policiers, ...)
Se  représenter  soi-même  dans  une 
activité  typiquement  masculine  ou 
féminine
Les garçons se représentent jouant à la  
poupée ou faisant de la danse classique 
par exemple et les filles jouant au foot,  
faisant de la boxe, etc.
5 - - Questionnaire final :
Illustrations  des  chats  en  situations  
stéréotypées  à  faire  classer  par  les  
élèves.  Explication  préalable  des  
images en collectif.
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Réactions des élèves à chaque étape du processus
Suite au questionnaire initial, les élèves des deux classes ont trouvé qu'il était difficile de 
savoir si les images représentaient une fille ou un garçon. Ils avaient aussi de la peine à 
faire  l'exercice pour donner leur propre opinion. Ils  voulaient absolument donner une 
réponse correcte.
Durant la lecture de « Je veux un zizi ! » (Lesaffre, 2010), les élèves de la classe de 2H 
ont  surtout  été  émerveillés de retrouver  le  personnage du questionnaire dans le  livre. 
Tandis  que  ceux de  la  classe  de  4H ont  trouvé le  livre  enfantin et  qu'ils  sont  restés  
focalisés sur le mot « zizi ». Néanmoins, durant la discussion ils étaient d'accord que les 
activités pouvaient être pratiquées autant par des filles  que des garçons.  L'activité,  a 
surtout mis en avant que les tâches ménagères étaient placées surtout en fonction de ce 
qui se passait dans leur foyer.
L'histoire  de « La princesse et  le  dragon » (Munsch & Martchenko,   2005) a  surtout 
poussé les élèves à faire des remarques concernant la beauté relative de la princesse. Un 
élève  de  la  classe  4H a  dit  «Ah,  ce qu'elle  est  moche,  moi  je  préfère  rester  avec le 
dragon!» ou dans la classe des 2H les filles seraient prêtes à sauver leur prince mais les 
garçons ne voudraient pas être sauvés par une princesse. L'activité consistant à regarder 
un clip sur l'ordinateur, a surtout généré de l’excitation chez les petits. Contrairement aux 
grands qui ont surtout mis en avant l'idée intéressante d'avoir  une femme intelligente 
plutôt que bête.
Dans les deux classes, l'histoire «Bijou casse-cou» (Ross & Oram, 2007), a fait rire les 
élèves. Puis en réponse aux questions, les garçons de 2H ont tous répondu qu'ils étaient 
casse-cous  mais  pas  les  filles.  Les  élèves  de  4H  ont  plutôt  raconté  des  histoires 
personnelles. Durant l'activité, les élèves des deux degrés ont eu de la peine à s'imaginer 
dans une activité qui ne leur est normalement pas attribuée.
D'une  manière  générale,  les  élèves  ont  eu  plus  de  facilité  à  classer  les  vignettes  du 
questionnaire final que celles du questionnaire initial. Nous pouvons supposer que ceci 
est dû au fait d'avoir sensibilisé les élèves à la thématique du genre, de les avoir confronté 
au  préalable  à  ce  type  de  questionnaire  et  de  leur  proposer  des  images  simples 
(noir/blanc, un objet, le même animal).
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4. Résultats et discussion
4.1. Questionnaire initial
Le questionnaire initial a été mis en place pour constater ou non si les représentations des 
enfants  étaient  a  priori  influencées  par  les  stéréotypes  véhiculés  quant  aux  genres 
homme/femme.
Certaines images ont été volontairement modifiées pour pousser l’élève à réfléchir sur 
l’image proposée (cheveux longs coupés, robe, ...).
Les illustrations ont été placées à l’envers et dans un ordre spécifique. Cet ordre a été 
décidé afin d’éviter au mieux les amalgames. En effet, comme nous pouvons le constater 
ci-dessous, certains éléments des images se retrouvent sur plusieurs d’entre elles.
Nous avons relevé les résultats séparément, ceux des filles et ceux des garçons. Ensuite, 
nous les avons mis en commun, ce que nous avons nommé « résultats mixtes ». Ceci pour 
avoir un résultat représentatif et global de chaque degré afin de les comparer. 
Consignes données aux élèves : 
« Je vous ai apporté des images de personnages et vous allez devoir les classer dans  
deux différentes colonnes.
Vous placez les images dans une des deux colonnes, si vous pensez que c'est un garçon et  
dans l'autre colonne, si vous pensez que c'est une fille. Quand l'image est placée, il ne  
faut plus la déplacer. »
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Images utilisées lors du questionnaire initial   : 
Les images étaient placées dans cet ordre-là, faces cachées. 
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4.2. Résultats du questionnaire initial : classe 2H
Ces tableaux représentent une synthèse des résultats observés.
Résultats des garçons :
Dans  l’histoire, 
l’illustration 
représente :
Illustrations Masculin Féminin 
1. L’objet d’une fille Chaussons roses, chaussettes et 
pantalons rayés, mollets à l’air.
0 7
2. L’objet d’une fille Skate et casque 6 1
3. L’objet d’un garçon Chaussures  jaunes,  pantalon 
rouge et chaussette rayée 
5 2
4. Une fille Salopette  noire,  t-shirt  long 
rose, marteau et cheveux courts 
baskets.
0 7
5. Un garçon Tablier  et  gâteau,  cheveux 
courts .
3 4
6. Une fille haut rouge, cigares 0 7
7. Une fille robe, cheveux courts 0 7
8. Une fille Chapeau  et  robe  rouges, 
cheveux longs 
0 7
9. Un garçon Salopette rouge, cheveux courts 
et gros ventre rond.
3 4
10.Une fille Cheveux mi-longs, sans habit. 4 3
11.Un garçon Jeans  et  t-shirt  rayé.  Cheveux 
mi-longs coiffés en arrière. 
3 4
12.Un garçon Pantalons  rouges  déchirés  au 
derrière  entre  les  jambes, 
culotte à pois, cheveux courts-.
4 3
13.Une fille Robe  rouge,  cheveux  longs, 
casque, sur un skate.
0 7
total 28 63
Résultats des filles :
Dans  l’histoire, 
l’illustration 
représente :
Illustrations Masculin Féminin 
1. L’objet d’une fille Chaussons roses,  chaussettes  et 
pantalons rayés, mollets à l’air.
0 2
2. L’objet d’une fille Skate et casque 2 0
3. L’objet d’un garçon Chaussures  jaunes,  pantalon 
rouge et chaussette rayée 
2 0
4. Une fille Salopette noire, t-shirt long rose, 
marteau  et  cheveux  courts 
baskets.
0 2
5. Un garçon Tablier  et  gâteau,  cheveux 
courts .
1 1
6. Une fille haut rouge, cigares 0 2
7. Une fille robe, cheveux courts 0 2
8. Une fille Chapeau  et  robe  rouges, 
cheveux longs 
0 2
9. Un garçon Salopette rouge, cheveux courts 
et gros ventre rond.
2 0
10.Une fille Cheveux mi-longs, sans habit. 1 1
11.Un garçon Jeans  et  t-shirt  rayé.  Cheveux 
mi-longs coiffés en arrière. 
2 0
12.Un garçon Pantalons  rouges  déchirés  au 
derrière entre les jambes, culotte 
à pois, cheveux courts-.
2 0
13.Une fille Robe  rouge,  cheveux  longs, 
casque, sur un skate.
0 2
total 12 14
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Résultats mixtes (2H)
Dans  l’histoire, 
l’illustration 
représente :
Illustrations Masculin Féminin 
1. L’objet d’une fille Chaussons roses,  chaussettes  et 
pantalons rayés, mollets à l’air.
0 9
2. L’objet d’une fille Skate et casque 8 1
3. L’objet d’un garçon Chaussures  jaunes,  pantalon 
rouge et chaussette rayée 
7 2
4. Une fille Salopette noire, t-shirt long rose, 
marteau  et  cheveux  courts 
baskets.
0 9
5. Un garçon Tablier  et  gâteau,  cheveux 
courts .
4 5
6. Une fille haut rouge, cigares 0 9
7. Une fille robe, cheveux courts 0 9
8. Une fille Chapeau  et  robe  rouges, 
cheveux longs 
0 9
9. Un garçon Salopette rouge, cheveux courts 
et gros ventre rond.
5 4
10.Une fille Cheveux mi-longs, sans habit. 5 4
11.Un garçon Jeans  et  t-shirt  rayé.  Cheveux 
mi-longs coiffés en arrière. 
5 4
12.Un garçon Pantalons  rouges  déchirés  au 
derrière entre les jambes, culotte 
à pois, cheveux courts-.
6 3
13.Une fille Robe  rouge,  cheveux  longs, 
casque, sur un skate.
0 9
total 40 77
Pour décoder les tableaux ci-dessus, nous avons décidé de sélectionner certaines images 
plus représentatives, soit plus stéréotypées ou portant à confusion.
Sur l'image 2, le skateboard est un objet typiquement masculin mais dans l'histoire lue, 
c'est une petite fille qui fait du skate. Nous avons donc défini un ordre au préalable pour 
que les élèves placent seulement un objet en fonction de leur représentation avant même 
de découvrir qu'il appartient finalement à une fillette (image 13). En découvrant cette 
dernière, les élèves auraient eu envie de la changer de catégorie mais la consigne ne le 
permettait pas. 
 
Comme nous le voyons sur l'image 9, hors du contexte de l'album le personnage paraît 
enceint. Les enfants ont été confus dans leur choix, puisque le personnage a les cheveux 
courts  « comme les  garçons »  mais  a  un  gros  ventre  « comme les  mamans  qui  sont 
enceintes ».
L'image 10 représentant une petite fille dont les habits ont été brûlés et les cheveux mi-
longs a obtenu un résultat mitigé avec un avantage pour les garçons. Il n'y a pas eu de 
réaction particulière, ceci pouvant être dû à l'absence de quelconque attribut.
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4.3. Résultats du questionnaire initial : classe 4H
Nous pourrons constater dans le tableau qui suit que les garçons ont classé les images 
dans la catégorie féminin lorsqu'il y a des couleurs (rose, rouge) ou si les cheveux sont 
longs . Les images classées dans la catégorie masculin sont celles avec des personnages 
avec des cheveux courts et l'objet à connotation masculine (skate).
 
Résultats des garçons
Dans  l’histoire, 
l’illustration 
représente :
Illustrations Masculin Féminin 
1. L’objet d’une fille Chaussons roses,  chaussettes  et 
pantalons rayés, mollets à l’air.
0 7
2. L’objet d’une fille Skate et casque 4 3
3. L’objet d’un garçon Chaussures  jaunes,  pantalon 
rouge et chaussette rayée 
6 1
4. Une fille Salopette noire, t-shirt long rose, 
marteau  et  cheveux  courts, 
baskets.
0 7
5. Un garçon Tablier  et  gâteau,  cheveux 
courts .
6 1
6. Une fille haut rouge, cigares 0 7
7. Une fille robe, cheveux courts 0 7
8. Une fille Chapeau  et  robe  rouges, 
cheveux longs 
0 7
9. Un garçon Salopette rouge, cheveux courts 
et gros ventre rond.
6 1
10.Une fille Cheveux mi-longs, sans habit. 6 1
11.Un garçon Jeans  et  t-shirt  rayé.  Cheveux 
mi-longs coiffés en arrière. 
3 4
12.Un garçon Pantalons  rouges  déchirés  au 
derrière entre les jambes, culotte 
à pois, cheveux courts-.
4 3
13.Une fille Robe  rouge,  cheveux  longs, 
casque, sur un skate.
0 7
Total 35 56
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La remarque ci-avant concerne également les tableaux suivants :
Résultats des filles
Dans  l’histoire, 
l’illustration 
représente :
Illustrations Masculin Féminin 
1. L’objet d’une fille Chaussons roses,  chaussettes  et 
pantalons rayés, mollets à l’air.
0 2
2. L’objet d’une fille Skate et casque 1 1
3. L’objet d’un garçon Chaussures  jaunes,  pantalon 
rouge et chaussette rayée 
2 0
4. Une fille Salopette noire, t-shirt long rose, 
marteau  et  cheveux  courts, 
baskets.
0 2
5. Un garçon Tablier  et  gâteau,  cheveux 
courts .
2 0
6. Une fille haut rouge, cigares 0 2
7. Une fille robe, cheveux courts 0 2
8. Une fille Chapeau  et  robe  rouges, 
cheveux longs 
0 2
9. Un garçon Salopette rouge, cheveux courts 
et gros ventre rond.
1 1
10.Une fille Cheveux mi-longs, sans habit. 2 0
11.Un garçon Jeans  et  t-shirt  rayé.  Cheveux 
mi-longs coiffés en arrière. 
2 0
12.Un garçon Pantalons  rouges  déchirés  au 
derrière entre les jambes, culotte 
à pois, cheveux courts-.
2 0
13. Une fille Robe  rouge,  cheveux  longs, 




Dans  l’histoire, 
l’illustration 
représente :
Illustrations Masculin Féminin 
1. L’objet d’une fille Chaussons roses,  chaussettes  et 
pantalons rayés, mollets à l’air.
0 9
2. L’objet d’une fille Skate et casque 5 4
3. L’objet d’un garçon Chaussures  jaunes,  pantalon 
rouge et chaussette rayée 
8 1
4. Une fille Salopette noire, t-shirt long rose, 
marteau  et  cheveux  courts, 
baskets.
0 9
5. Un garçon Tablier  et  gâteau,  cheveux 
courts .
8 1
6. Une fille haut rouge, cigares 0 9
7. Une fille robe, cheveux courts 0 9
8. Une fille Chapeau  et  robe  rouges, 
cheveux longs 
0 9
9. Un garçon Salopette rouge, cheveux courts 
et gros ventre rond.
7 2
10.Une fille Cheveux mi-longs, sans habit. 8 1
11.Un garçon Jeans  et  t-shirt  rayé.  Cheveux 
mi-longs coiffés en arrière. 
5 4
12.Un garçon Pantalons  rouges  déchirés  au 
derrière entre les jambes, culotte 
à pois, cheveux courts-.
6 3
13.Une fille Robe  rouge,  cheveux  longs, 
casque, sur un skate.
0 9
total 47 70
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Pour analyser les tableaux ci-dessus, nous procédons de la même manière que pour la 
classe 2H.
Contrairement aux élèves du petit degré, ceux de 4H ont classé l'image 9 de manière plus 
tranchée : 7-2. Les résultats montrent que les attributs masculins sont plus convaincants 
pour les élèves pour classer les images. Un ventre prépondérant, rond ne correspond pas 
forcément à une femme enceinte pour les élèves.
Concernant l'image 10, les élèves ont classé radicalement le personnage dans la catégorie 
masculine (8-1). 
Les remarques qui suivent concernent des éléments que nous avons relevés dans les deux 
classes.
Les images 1 et 4 peuvent être mises en parallèle, car la couleur rose est présente. Cette  
couleur est encore largement attribuée au sexe féminin. Sur l'image 4, bien que nous lui 
ayons « coupé » les cheveux pour la  dégenrer , le tee-shirt rose influence la classification 
des élèves. Si nous avions changé la couleur du tee-shirt, le choix des élèves aurait-il été 
le même ?
Nous avons été surprises par les résultats de l'image 11. En effet, elle nous paraissait  
représenter clairement un garçon (habits amples aux couleurs froides, sans maquillage, 
visage masculin) mais les enfants l'ont classé presque autant dans la catégorie masculine 
que féminine. Suite aux remarques des élèves, nous avons réalisé que l'unique présence 
de cheveux mi-longs et coiffés peut influencer leur choix. 
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4.4. Questionnaire final
Le questionnaire des chats a été établi en fonction du questionnaire initial. C’est-à-dire 
que  nous  avons  choisi  de  faire  réaliser  certaines  activités  au  chat  qui  étaient  pour 
certaines les mêmes que celles accomplies par les personnages dans les histoires. Ceci 
pour  voir  si  les  lectures  et  les  activités  intermédiaires  ont  eu  une  influence  sur  les 
catégories du personnage. Nous avons décidé qu’il n’y aurait pas de couleur ni de détails 
stéréotypés (cils, rouge à lèvre, moustache,…) ceci pour constater quel sera le classement 
des enfants en fonction de leurs représentations des fonctions et activités des chats. 
Ces tableaux sont une synthèse des résultats observés dans les classes.
Consignes données aux élèves :
« Je vous ai apporté des images d'un personnage. Ce personnage peut être un chat ou  
une chatte. Vous allez devoir les placer dans les différentes colonnes. Vous placez les  
images dans l'une des deux colonnes si vous pensez que c'est un mâle ou ou dans l'autre  
si  vous  pensez  que  c'est  une  femelle.  Quand  l'image  est  placée,  il  ne  faut  plus  la  
déplacer.»
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Images utilisées pour le questionnaire final   : 
1.                          2.                                 3.                                   4.
5.                                6.                                 7.                              8.
9.                                 10.                                        11.
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4.5. Résultats du questionnaire final : classe 2H
Résultats des garçons
Chat avec… masculin féminin
1.la robe 0 7
2.le skate 6 1
3.le bébé 4 3
4.le tablier 2 5
5.la peluche et le ballon 4 3
6.la cigarette 5 2
7.le short et le t-shirt 6 1
8.le balai 3 4
9.le marteau 7 0
10.le gâteau 5 2
11.chat neutre 3 4
Total 45 32
Résultats des filles
Chat avec… masculin féminin
1.la robe 0 2
2.le skate 2 0
3.le bébé 2 0
4.le tablier 1 1
5.la peluche et le ballon 1 1
6.la cigarette 1 1
7.le short et le t-shirt 2 0
8.le balai 1 1
9.le marteau 1 1
10.le gâteau 0 2
11.chat neutre 1 1
Total 12 10
Résultats mixtes
Chat avec… masculin féminin
1.la robe 0 9
2.le skate 8 1
3.le bébé 6 3
4.le tablier 3 6
5.la peluche et le ballon 5 4
6.la cigarette 6 3
7.le short et le t-shirt 8 1
8.le balai 4 5
9.le marteau 8 1
10.le gâteau 5 4
11.chat neutre 4 5
Total 57 42
Nous relevons un élément qui nous semble important dans le tableau mixte ci-dessus à 
savoir  le  chat  avec  le  bébé.  Celui-ci  a  été  placé  en  grande partie  du  côté  masculin.  
Certains élèves ont justifié ce choix en expliquant que c'est plutôt leur papa qui s'occupe 
d'eux à la maison. Pour d'autres, il est possible que le livre « Je veux un zizi ! » (Lesaffre, 
2010) ait eu une influence, puisque le petit garçon, un des héros, dit que lui aussi voudrait  
être enceint.
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4.6. Résultats du questionnaire final : classe 4H
Résultats des garçons
Chat avec… masculin féminin
1.la robe 0 7
2.le skate 7 0
3.le bébé 1 6
4.le tablier 2 5
5.la peluche et le ballon 3 4
6.la cigarette 7 0
7.le short et le t-shirt 7 0
8.le balai 2 5
9.le marteau 7 0
10.le gâteau 0 7
11.chat neutre 4 3
Total 40 37
Résultats des filles
Chat avec… masculin féminin
1.la robe 0 2
2.le skate 2 0
3.le bébé 0 2
4.le tablier 1 1
5.la peluche et le ballon 1 1
6.la cigarette 2 0
7.le short et le t-shirt 1 1
8.le balai 1 1
9.le marteau 2 0
10.le gâteau 0 2
11.chat neutre 2 0
Total 12 10
Résultats mixtes
Chat avec… masculin féminin
1.la robe 0 9
2.le skate 9 0
3.le bébé 1 8
4.le tablier 3 6
5.la peluche et le ballon 4 5
6.la cigarette 9 0
7.le short et le t-shirt 8 1
8.le balai 3 6
9.le marteau 9 0
10.le gâteau 0 9
11.chat neutre 6 3
Total 52 47
Le chat neutre est également un résultat qui suscite notre intérêt. En effet, les enfants de 
la classe 4H classifient cette image plutôt dans la catégorie masculine. Nous supposons 
que l'absence d'attribut, tout comme dans l'image 10 du questionnaire initial a un impact 
sur les élèves. 
A nouveau, les commentaires suivants concernent nos deux classes.
Les  attributs  stéréotypés  ont  eu  une  grande  influence  dans  le  choix  de  catégorie 
concernant  la  robe,  le  skate,  le  short  et  le tee-shirt  ou encore le  marteau.  Ce qui  est 
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intéressant à relever en particulier est le chat avec une cigarette. Il est considéré par les 
enfants comme étant un mâle. Nous pouvons donc dire que la lecture de notre histoire 
« Bijoux,  casse-cou »  (Ross,  &  Oram, 2007) n'a  pas  eu  de  grande  influence  sur  les 
représentations des élèves.
4.7. Analyse des résultats
Nous pensons donc que les séquences d’enseignement ne sont pas assez nombreuses et 
sont  menées  sur  une  période trop réduite  pour  pouvoir  obtenir  une influence sur  des 
représentations  déjà  bien  ancrées  chez  les  enfants.  De  plus,  les  élèves  n’ont  jamais 
directement travaillé la thématique du genre, ils pourraient possiblement être désemparés. 
Ensuite, le peu de temps attribué aux activités pourrait péjorer les apprentissages faits en 
classe. En effet, nous nous demandons si les quelques périodes proposées pour un travail 
uniquement axé sur le genre, sont suffisantes par rapport aux constantes représentations 
auxquelles les élèves sont confrontés au quotidien.
4.7.1. Questionnaire initial
Le questionnaire initial  nous a  permis de constater les représentations spontanées des 
élèves. Nous partions de l’idée que les images sélectionnées pouvaient être catégorisées 
en  deux  rubriques  masculin  ou  féminin.  Les  images  sont  tirées  des  histoires ;  six 
illustrations  sont  des  filles  et  quatre  des  garçons.  Certaines  iconographies  ont  été 
volontairement  modifiées  pour  que  le  choix  de  l’élève  ne  soit  pas  porté  sur  des 
stéréotypes liés au genre. Ainsi, elles pouvaient autant représenter une fille qu’un garçon.
Les tableaux ci-avant (pp. 28-31) mettent en évidence les résultats. Dans la classe 2H, 
nous  nous  apercevons  que  les  garçons  se  sont  représentés  les  images  comme  étant 
majoritairement  féminines  (28-63).  Tandis  que  les  filles  proposent  un  résultat  plutôt 
équivalent  (12-14).  C'est-à-dire,  que les images sont  classées autant dans la  catégorie 
masculine que féminine. 
Par conséquent, cette classe catégorise les images du côté féminin (40-77). Dans la classe 
4H, le classement des garçons est de 35 pour le côté masculin et de 56 pour le féminin. 
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Le classement des filles est de 12 à 14. Donc le classement final montre une tendance plus 
féminine (47-70).
Si nous comparons le constat des deux classes, nous distinguons un écart plus important 
dans la classe du degré inférieur (2H : 40-77 ; 4H : 47-70). De plus, le résultat est le 
même pour les filles dans les deux classes (12-14). Ceci nous permet de dire que les 
élèves ont, au départ, des représentations qui montrent certaines similitudes.
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4.7.2. Questionnaire final
Le questionnaire final a été réalisé avec un dessin en noir et blanc d’un unique et même 
chat. Un élément en rapport avec certaines images du questionnaire initial a été ajouté (cf. 
annexes). En effet, les activités/éléments des chats correspondent aux activités initiales. 
Les chats ne comportant aucun indice stéréotypé, nous voulions voir si les élèves allaient 
les considérer comme étant un(e) activité/élément plutôt de filles ou de garçons.
Pour  répondre  au  questionnaire,  les  élèves  procédaient  de  la  même  manière  qu’au 
questionnaire  initial.  Ceci  nous  a  permis  de  constater  une  éventuelle  évolution  des 
représentations  suite  aux  différentes  lectures,  activités,  discussions  que  nous  avons 
menées en classes.
Les garçons et les filles de la classe 2H ont disposé les chats avec un avantage masculin : 
57-42. La constatation est la même pour la classe 4H : 52-47 (tableaux pp. 35-36).
Si nous comparons les résultats entre les deux classes, nous nous apercevons qu'entre les 
deux classes, les résultats sont relativement équivalents avec un avantage masculin.
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4.7.3. Comparaison des questionnaires initial et final
À présent, nous allons comparer uniquement les résultats du questionnaire initial et du 
questionnaire final à l'aide des graphiques qui suivent.
Nous pouvons dire que les images du questionnaire initial ont été classées en majorité 
dans la catégorie du féminin pour les deux classes, tandis que celles du questionnaire final 
l’ont été de préférence du côté masculin. 
Nous remarquons également que dans le questionnaire initial  des deux classes,  l'écart 
entre la classification des images dans les catégories « masculin » et « féminin » est plus 
important que dans le questionnaire final. 
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Ces graphiques rendent visibles dans les deux classes un écart important entre les deux 
catégories (masculin et féminin) dans le questionnaire initial. Il nous montre également 
que  lors  du  questionnaire  final  la  différence  est  moins  visible  donc  qu'il  existe  une 
éventuelle évolution des représentations.
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5. Précautions méthodologiques
Notre recherche montre effectivement une modification des représentations,  ceci étant 
mis en évidence par l’analyse de nos résultats. Cela est possiblement lié à notre choix 
d’albums sélectionnés pour leur attention particulière au genre et également aux activités 
et discussions. Néanmoins, plusieurs éléments sont à considérer.
Pour commencer, nous n’avons pas le même nombre de filles et de garçons dans nos 
échantillons. Ceci influence les résultats, car les représentations ne sont pas les mêmes 
selon le sexe et par conséquent le genre. En outre, nous précisons que les résultats des 
filles des deux classes sont plus ou moins équivalents car elles n’étaient que deux.
Ensuite, nous prenons en compte que les élèves ont été sensibilisés à la thématique du 
genre au fil des séquences et savent comment combler les attentes de l’enseignante, en 
d’autres  mots  « faire  plaisir  à  la  maîtresse ».  D’autres  élèves  ont  fait  l’exercice  pour 
« faire  l’exercice »  sans  comprendre  le  sens  de  la  tâche  malgré  l’étayage  des 
enseignantes ; ou encore étaient déstabilisés face à un exercice qui était de toute façon 
juste. 
 Il est aussi vrai que les élèves ont pu s’influencer car bien que nous restions près de ceux 
qui réalisaient le questionnaire, nous devions faire des interventions auprès des autres 
élèves. Une interaction avec un camarade durant le test n’est pas à exclure.
Concernant  les  questionnaires,  un point  essentiel  à  relever  est  que sur  l’un deux,  les 
images sont en couleurs alors que sur l’autre pas. Nous pensons que le classement des 
images aurait été probablement différent si  les deux avaient été colorés ou en noir et 
blanc.  Bien  qu’elles  aient  été  modifiées,  les  images  des  albums  restent  stéréotypées 
(cheveux longs/courts, maquillage, couleurs des habits, etc.). 
De plus, le nombre d’illustrations choisies pour le questionnaire initial ne propose pas un 
nombre égal de filles et de garçons (6 filles et 4 garçons). La catégorisation faite par les 
élèves a été en plus grand nombre féminin. Nous pouvons interpréter cela comme une 
conséquence de ce choix. 
Nous ajoutons que le choix des ouvrages était attentif au potentiel féminin et que nous 
aurions pu également proposer des albums attentifs au potentiel masculin. Même si, la 
possibilité d'histoires mettant en scène des garçons dans des situations connotées comme 
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féminines est peu présente sur le marché éditorial.
Pour terminer, nous remarquons que les questionnaires mis en place interrogent plus sur 
les stéréotypes des enfants que sur leurs représentations profondes.  Des discussions plus 
étayées avec les élèves auraient  été pertinentes.
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6. Conclusion
Les  résultats  du  questionnaire  initial  et  du  questionnaire  final  nous  indiquent  qu’une 
modification  des  représentations  s’est  produite.  En  effet,  grâce  à  la  lecture  des 
graphiques, nous constatons que dans les deux classes (2H et 4H), les élèves avaient tout 
d’abord classé les images à majorité féminine. À la suite des séquences d’enseignement, 
nous  relevons  que  les  différences  entre  masculin  et  féminin  s’amoindrissent.  Cela 
signifie-t-il  qu’il  y  a  eu  une réelle  prise  de  conscience  de  la  part  des  élèves  ou  que 
d’autres facteurs ont interféré dans le travail ? 
Nous constatons que l'écart entre les résultats a été plus marqué chez les enfants de 2H 
alors que nous pensions que ce serait l'inverse. Ceci nous a surprises. Nous imaginions 
que les élèves du degré supérieur aurait un vécu plus important donc des représentations 
plus  prononcées.  En  plus  de  cela,  nous  devons  également  considérer  plusieurs  biais 
entrant en ligne de compte, en particulier la famille et  la culture. Nous en concluons que 
notre recherche est peu représentative.
Cependant, des recherches plus sérieuses démontrent que cette problématique reste une 
réalité ainsi qu'une lutte encore largement inachevée.
Toutefois, elle nous a permis de faire émerger les représentations de nos élèves ; ceci en 
leur donnant l’occasion de révéler et de mettre en valeur une partie de leur personnalité 
aux camarades et enseignantes lors des différentes discussions et/ou activités. Mais c'est 
surtout les lectures attentives au genre qui ont permis d'une part, une prise de conscience 
des élèves, et d'autre part, l'élaboration de notre étude.
La contrainte du stage nous a empêchée d’approfondir notre démarche pratique. L’apport 
de séquences d’enseignement en plus grand nombre et  sur un plus long terme aurait 
probablement donné un résultat plus vraisemblable. Par ailleurs, les conditions de travail 
n’étaient pas des plus propices car dans la classe de 4H la gestion de la discipline n’était  
pas évidente et dans celle de 2H quelques élèves au comportement problématique ont 
dérangé le bon déroulement de l'étude.
Notre collaboration nous a permis de travailler côte à côte pour construire nos séquences 
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d’enseignement et élaborer notre recherche mais également de partager et d’adopter deux 
regards réflexifs émergeant d’un statut qui est le même : femme et enseignante.
De  plus,  ce  mémoire  nous  a  permis  d’élargir  nos  connaissances  au  sujet  d’une 
problématique  actuelle  et  persistante :  l’inégalité  des  sexes  et  de  donner  une  place 
importante à cette dimension dans notre enseignement. Nous avons découvert un intérêt 
émergeant de la littérature enfantine et des outils didactiques sensibles à cette thématique. 
C'est avec enthousiasme que nous allons accorder une attention particulière  aux choix 
des  livres  que  nous  proposerons à  nos  futurs  élèves.  Un prolongement  possible  à  ce 
travail est la constitution d'une bibliothèque réfléchie quant à la mixité ; à savoir : « Péo-
Péo,  le  rouge-gorge »,  « Marre du  rose »,  « La dînette  et  le  tractopelle »,  « Un vrai  
papa. » et « Idées reçues sur les filles et les garçons ».
Nous terminons ce travail par un extrait des «Déclaration des droits de la femme et de la 
citoyenne » par Olympe de Gouges (1791) qui nous a particulièrement marqué et qui 
nous encourage à participer à la lutte pour les droits des femmes par le biais de notre 
domaine professionnel. 
« Quelles que soient les barrières que l'on vous oppose, il est en votre pouvoir de les 
affranchir, vous n'avez qu'à le vouloir » (Séminaire genre HEP VD, Tinembart, S., 2012).
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